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268 L'ACTUALITE ECONOMIQUE 
Comptabilité nationale, par M.A. PICHOT 
Bien que la comptabilité nationale soit une partie très importante de 
l'analyse macroéconomique, elle a longtemps été négligée par les auteurs de 
langue française. Le dernier livre du professeur Pichot, intitulé Comptabilité na-
tionale comble cette lacune. Visant moins à l'originalité qu 'à la compétence, 
M. Pichot traite son sujet de sorte qu'il puisse être de grande utilité à l'étu-
diant en économie. 
Le livre comprend trois parties: le langage de la comptabilité nationale ; le 
système de comptes nationaux français; les autres systèmes de comptabilité 
nationale. La première partie présente les concepts fondamentaux de la comp-
tabilité nationale, tels que les définitions d'agents économiques, de résidence, 
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de critère du territoire, et de la production. Ensuite, l 'auteur décrit les règles 
qui doivent être observées lorsqu'on agrège les agents économiques, et la pro-
duction dans une économie nationale. Ceci fait, l 'auteur présente une ma-
quette de comptabilité nationale, et élabore les maintes formes que celle-ci 
peut assumer : équations, diagrammes, et matrices. Il en résulte une présenta-
tion claire et nette de ce que M. Pichot connait le mieux: la théorie de la 
comptabilité nationale. 
La deuxième partie du livre se veut pratique dans le sens où l 'auteur décrit 
de façon systématique et détaillée, le système français de comptabilité na-
tionale, et plus particulièrement, les changements qui y sont survenus depuis 
1962. C'est en effet une description du système français contemporain, connu 
sous le nom de «Système européen de comptes économiques». L'auteur 
démontre les avantages du nouveau système par rapport à celui qu'il 
remplace. La discussion porte sur la définition de l'agent économique 
français, et, en deuxième lieu, sur le concept de production. Encore, sur le 
plan pratique, l 'auteur traite du rapport qui existe entre les tableaux input-
output et la comptabilité nationale. Le fait de voir une telle discussion dans ce 
livre s'explique bien par le fait que la planification économique joue un rôle 
important en France. 
Le chapitre II, intitulé «Les indicateurs sociaux», décrit les maints pro-
blèmes qui surgissent lorsqu'on se sert des concepts traditionnels de mesurer le 
bien-être d'une société pour mesurer la qualité de vie. Cette discussion s'ins-
pire de quelques économistes américains qui ont construit d'autres in-
dicateurs du bien-être d 'une société industrialisée. En plus de présenter les 
problèmes qu'entraîne la construction d 'un indicateur idéal, M. Pichot nous 
fait réfléchir sur la définition même d'un indicateur idéal. C'est pourquoi ce 
chapitre figure parmi les plus intéressants. 
La dernière partie du livre, intitulée « Les autres systèmes de comptabilité 
nationale » vise surtout les lecteurs des pays en voie de développement, en par-
ticulier les pays de l'Afrique française. Selon l 'auteur, les problèmes éprouvés 
par ces pays en ce qui a trait à la comptabilité nationale proviennent en grande 
partie du fait que mêmes économies ne ressemblent guère à celles pour les-
quelles la théorie de la comptabilité nationale a été conçue. 
Malheureusement, l'oeuvre de M. Pichot fait preuve d'une lacune, 
notamment celle de ne pas avoir traité les nombreux problèmes de comp-
tabilité nationale qui sont dus à l'inflation, un phénomène quasi mondial. Plus 
particulièrement, il y a le problème de la valorisation des actions et des bons 
d'épargne. Il y a aussi les taux de rendement nominal sur les instruments 
financiers, et l'estimation de l'épargne nationale ainsi que le revenu national. 
On comprend mal pourquoi un livre contemporain ne fait pas mention de ces 
problèmes alors que l'inflation compte parmi les maux les plus importants de 
notre société. De toute façon, il ne faudrait surtout pas conclure par ceci que le 
livre de M. Pichot ne vaut pas le prix, car il serait de très grande utilité à l'étu-
diant en économie. 
Bernard C. Beaudreau 
Université Lakehead 
